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Cher Lecteur, 
 
 
 

Quand notre premier Bulletin est paru, il était agré- 
menté d'une couverture. 

 
Qu'en penses-tu ? 

 
Il est nécessaire de te faire savoir que cette couver- 

ture est le fruit des cogitations et du travail de Monsieur 
FAYE Henrick, du Bureau d'études. Nous ne saurions trop le re- 
mercier et le féliciter de nous avoir fait profiter des possi- 
bilités qu'offre ce genre de reproduction. I1 nous sera ainsi 
possible d'avoir une couverture changeante qui pourra interpré- 
ter toutes les activités de TAIBA. 

 
Mais, lecteur, ton concours nous est nécessaire. Nous 

avons effectivement besoin que tu nous prêtes les diapositives 
dont tu penses qu'elles puissent orner notre Bulletin. 

 
A l'avance, nous te remercions de ta participation. 

 
 
 
 
 
 
 
 
 
 

LE COMITE DE REDACTION. 



 
 
 

 
 
 
 

RESULTATS  TECHNIQUES 
 
 

 
 
 

 
 

 
J A N V I E R 

 
F E V R I E R 

 Prévu Réalisé Prévu Réalisé 

 
Production vendable 

 
Tonnes vendues 

 
Teneur Tv. P205 

 
Teneur Tv. Feral 

 

 
84 000 

 
 
 

37,53 
 

2,50 

 
90 000 

 
79 004 

 
37,54 

 
2,81 

 
76 000 

 
 
 

37,53 
 

2,50 

 
76 000 

 
57 549 

 
37,53 

 
2,42 

 
Roue-Pelle   m3 

 

1250 B       m3 
 

650 B    m3 

 

 
491 000 

 
564 000 

 
408 000 

 
780 000 

 
574 000 

 
465 000 

 
444 000 

 
510 000 

 
369 000 

 
746 000 

 
464 000 

 
265 000 

 
P.R. Exploitation 
  à la T.V. 

 
2 160 

 
1 899 

 
2 284 

 
2 375 



 
 
 
 

-   CONNAISSANCE DE NOTRE MINERAI   - 
_________ 

 
(suite) 

 
 
 

L'ASPECT MINERALOGIQUE DU PHOSPHATE DE TAIBA 
 
 

La richesse de notre gisement est constituée par la fluorapatite, 
espèce minéralogique dans laquelle le phosphate tricalcique est 
associé à un fluorure de calcium. La fluorapatite pure titre 
42,2 % de P205. 

 
 

Du point de vue physique, certains gisements privilégiés, comme 
celui de KOLA (U.R.S.S.), renferment de l'apatite sous forme de 
gros cristaux limpides et très purs. Ce n'est malheureusement 
pas le cas à TAIBA où le gisement est de type sédimentaire : ici 
la cristallisation est invisible à l'oeil nu et bien souvent au 
microscope. Il faut avoir recours à la technique de diffraction 
des rayons X pour déceler une cristallisation très fine, ou 
cryptocristallisation, dont les mailles sont de l'ordre de 0,05 
micron. 

 
 

La forme la plus commune est l'oolithe. il s'agit là de petits 
sphérules, plus ou moins ovoïdes, de 100 à 200 microns de dia- 
mètre. Les oolithes peuvent être libres ou associés par un ci- 
ment stérile ou phosphaté. On trouve aussi des coprolithes, 
excréments pétrifiés de crustacés très riches en P205, qui ont 
une forme cylindrique allant de quelques millimètres a plusieurs 
centimètres. Il y a ensuite des débris osseux phosphatés, ver- 
tèbres et dents de poissons qui sont autant d'indices de l'ori- 
gine marine du gisement. Enfin, on trouve des nodules, des con- 
crétions, des ciments, etc... 

 
 

Ces éléments phosphatés sont rarement purs, Les oolithes en 
particulier contiennent toujours une minuscule inclusion cen- 
trale qui a constitué un support aux dépôts successifs d'apa- 
tite. L'inclusion peut être un microcristal de quartz, un dé- 
bris de coquille calcaire ou de test siliceux. Souvent aussi 
l'oolithe est enrobé d'une pellicule calcaire ou ferro-alumineuse. 
Parfois l'altération peut aller jusqu'à créer une nouvelle espè- 
ce minéralogique ; c'est le cas de la craudallite, phosphate 
alumino-calcique assez fréquent dans notre gisement. 

 
 
 

F. HOUTE 
 

(Tout complément d'information concernant cet article peut être 
demandé à la Section Recherches).- 



 
-   VIE FAMILIALE   - 

 
_____ 

 
 (d'après TRAVAIL ET MAITRISE - Avril 1969) 
 
 
 
 
 ON SONNE A VOTRE PORTE ... 
 
 ... C'EST UN DEMARCHEUR A DOMICILE. 
 
 
 * Si vous n'avez pas l'intention de lui acheter, 
 ne le faites pas entrer. 
 

 * Si, sans méfiance, vous l'avez introduit, 
 sachez reconnaître à qui vous avez affaire. 
 
 
 POUR S'INTRODUIRE CHEZ VOUS: EN REALITE : 
 
 * Le démarcheur douteux se recom- * Aucun personnage officiel n'envoie 
 mande verbalement d'une autori- le démarcheur chez vous. Votre 
 té : Préfet, Maire, Inspecteur  adresse a été trouvée dans les pe- 
 d'Académie, Capitaine de gendar-  tites annonces, l'annuaire du télé- 
 merie, assistante sociale. phone ou à la Mairie, sur les listes 
  d'état-civil ou les listes électora- 
  les. 
  
 * On se dit envoyé par un de vos * Votre parent ou votre voisine vien- 
 parents, par une amie, une voi-  nent d'être dupés et ont imprudem- 
 sine ...  ment donné votre adresse. 
 
 * Rentrer par la fenêtre, si vous * Gagner votre confiance n'est plus en- 
 lui avez fermé la porte, est son  suite qu'un jeu d'enfant pour des dé- 
 principal souci. Une fois entré,  marcheurs formés spécialement par 
 il s'assiéra d'autorité. Si au  leurs employeurs à vendre n'importe 
 bout de 10 minutes, vous ne l'avez  quoi à n'importe qui. 
 pas mis dehors, il a gagné et vous 
 êtes pris ... 
 Quelques prétextes souvent cités : 
 
 * "Nous procédons à une enquête * L'enquête sur la pollution de l'air 
 d'intérêt général" (sur la pol-  et la santé publique n'est qu'une in- 
 lution de l'air, la santé publi-  troduction à la vente d'un aspirateur. 
 que) ou à une loterie ou à un  La loterie ou le concours masquent une 
 concours.  vente forcée. 
 
 
 
 * "Vous avez été choisi parmi les * Le démarcheur invente ses arguments 
 personnes méritantes, les mères  au fur et à mesure qu'il pénètre dans 
 de familles nombreuses, les jeu-  votre logement et parle avec vous. 
 nes mariés, les personnes 
 âgées"... 
 

..../.... 



/... 
 
 
 
 
 
 * Signer ne vous engage pas ...  * UNE SIGNATURE ENGAGE TOUJOURS, 
 QUOI QU'ON VOUS DISE. 
 Les promesses verbales du démar- 
 cheur n'ont aucune valeur et il le 
 sait bien ... 
 
 * C'est un bon justifiant mon * C'est bel et bien un bon de comman- 

passage chez vous à l'intention  de ferme. Dans certaines souscrip- 
de mon employeur et non un bon  tions, qu'il est difficile d'annu- 
de commande. Signez-le.  ler, votre signature vous engage 

  pour 60 MOIS, soit 5 ans, à payer 
  une somme qui peut atteindre au 

 total 1.000 à 2.000 F. 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 

__________ 



 
 
 
 
 
 
 
 
 
 

-  "" DES NOUVEAUX ""  - 
 

_______ 
 
 
 
 
 
 
 

Ce début d'année 1970 a été marqué par l'arrivée de 
trois nouveaux agents qui, nous l'espérons, s'adapteront rapi- 
dement à notre climat et à l'ambiance de TAIBA. 

 
 
 

Notre journal se devait de présenter ces nouveaux 
Taïbatiens (voir page suivante) et de leur souhaiter la bien- 
venue parmi nous, ainsi que pleine réussite dans leur nouvelle 
fonction. 

 
 
 
 
 
 
 
 
 
 

LE COMITE DE REDACTION. 
 



 
 
 
 
 
 
 

Monsieur Paul CONSTANZO 
 

-  né en 1930 en Algérie, est arrivé à TAIBA le 2 Mars 
 

-  marié, deux enfants, il nous vient de St-Gobain, 
   après avoir tâté de l'Espagne et du Moyen-Orient. 

 
-  affecté au Bureau d'Études, Monsieur CONSTANZO est 
   appelé à remplacer Monsieur MARCHESANI. 

 
 
 
 

Monsieur Georges BLAKE 
 

-  né en 1941 en Savoie, est à TAIBA depuis le 10 Mars 
 

-  marié, sans enfant, il nous arrive de Grenoble 
   (retour aux sources) après avoir goûté de la Turquie. 

 
-  affecté au S.E.M., Monsieur BLAKE renforce l'équipe 
   de la section Electricité qui se verra bientôt dimi- 
   nuée par le départ de Monsieur Le PRADO. 

 
 
 
 

Monsieur Hugues DELAUNAY 
 

-  né en 1937 dans la Manche, est Taïbatien depuis le 
   2 Avril 

 
-  marié, trois enfants, il arrive en ligne droite du 
   Limousin, après un séjour de quelques années à Mada- 
   gascar. 

 
-  Ingénieur des Mines, Monsieur DELAUNAY remplacera 
   Monsieur GAUTIER à la tête du Département Production. 

 
 
 
 
 
 
 
 

__________ 



 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 

-   NOS DEUILS   - 
______ 

 
 
 
 
 
 

C'est avec consternation que nous avons appris 
le grave accident survenu le 1er Avril 1970 à Monsieur LO 
ABDOULAYE, accident auquel il n'a survécu que quelques 
heures. 

 
Manoeuvre sur le Remblayeur, LO Abdoulaye, pour 

une raison inconnue, a été entraîné par une bande transpor- 
teuse et très gravement blessé sur tout le corps. 

 
Né en 1940 à Tivaouane, LO Abdoulaye avait été 

embauché à TAIBA le 4 Mars 1964 où il était renommé comme 
un travailleur consciencieux. 

 
Nous lui disons Adieu et Repose en paix. 

 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 

______ 



 
 
 
 

-  LES GEANTS DE LA FAUNE MARINE  -  
_______________ 

 
 
 
 

Si les continents ont perdu depuis fort longtemps leurs 
diplodocus, ceratosauvus et brontosauvus, l'océan pour sa part 
demeure encore le domaine d'espèces monstrueuses. 
D'une façon générale, les animaux marins ont une taille beaucoup 
plus grande que leurs cousins terrestres. Le fait est constaté 
d'un bout à l'autre de l'échelle animale. 

 
Les noctiluques, qui rendent la mer phosphorescente la nuit, 
sont parmi les rares êtres unicellulaires visibles à l'oeil 
nu. Les éponges marines ont parfois des tailles remarquables, 
jusqu'à un mètre de diamètre. Certaines méduses sont proprement 
effarantes : ainsi le dôme gélatineux de Cyanca Capillata 
peut atteindre 3 mètres de diamètre et ses filaments pêcheurs ont 
alors 40 m. de long ! Parmi les mollusques, il faut citer 
l'Architentis, énorme calmar pouvant dépasser 15 mètres, et 
le Trixacna Gigas, coquillage bivalve dont on connaît des exem- 
plaires de 250 kg. 

 
Le plus long de tous les vers est un némertien marin, Lineus 
Longissimus, dont la longueur peut varier de 15 à 30 mètres. 
Les crustacés ont en mer un représentant qui peut donner le 
frisson : Macrocheirus Kampferi, ou araignée de mer du Japon, 
magnifique crabe de 4 mètres d'envergure et dont les pinces 
ont jusqu'à 2,5 m. de longueur. 

 
Chez les vertébrés, la situation est semblable ; le plus gros 
de tous les poissons, Rincodou Typus, est un requin-baleine 
qui atteint en moyenne 15 mètres de long et pèse plusieurs 
dizaines de tonnes. La plus gigantesque des raies, Manta 
Birostris, a une envergure de 6 à 8 mètres et un poids qui 
oscille entre 1500 et 3000 kg. 

 
Le plus grand crocodile connu, Crocodylus Porosus, d'ailleurs 
en voie d'extinction, vit au bord de la mer. Aux Philippines 
un spécimen de 8,85 m. a été abattu. Chez les tortues, c'est 
la tortue-luth, ou Dermochelys Coriacex, qui détient le record 
avec une masse allant jusqu'à 700 kg. 

 
Enfin, chez les Mannifères, la palme revient au rorqual bleu 
- Sibaldus Musculus ; il peut atteindre le poids impressionnant 
de 150 tonnes, soit l'équivalent d'un troupeau de 35 à 40 élé- 
phants adultes. Il mesure alors environ 30 m. A titre de compa- 
raison, notons que le Baluchitherium, le plus gigantesque mammi- 
fère terrestre de tous les temps, devait peser 10 à 12 fois 
moins qu'un rorqual de grande taille : il avait tout au plus 
le double du poids d'un baleineau nouveau-né !.. 

 
 
 

F. HOUTE  



 
 
 
 
 
 
 

-   SEMAINE DE LA JEUNESSE SENEGALAISE   - 
_______________ 

 
 
 
 
 
 

Comme vous le savez, la SEMAINE NATIONALE DE LA 
JEUNESSE DU SENEGAL s'est déroulée à Dakar du 28 Mars au 4 
Avril 1970. 

 
Pendant une semaine, les jeunes du Sénégal et de la Gambie, en 
des empoignades opiniâtres mais loyales et amicales, ont essayé 
de se surpasser. 

 
Il n'y a pas eu de grands vainqueurs, car seule l'unité a triom- 
phé. Seulement il est bon de signaler que TAIBA y était représen- 
té par:  

 
 

M. JULES, Responsable de l'équipe régionale de foot-ball 
  de Thiès 

 
DIAGNE CIRE, de l'Extraction, sélectionné foot-ball 

 
SARR MASSAMBA, des Approvisionnements, sélectionné foot-ball 

 
NIANG ALASSANE, S.E.M., sélectionné volley-ball dans l'équipe 

 du Cap-Vert. 
 
 

Heureuse a été notre participation car toute notre délégation est revenue 
médaillée d'or de la 4ème Semaine de la Jeunesse. 

 
CIRE et MASSE ont, avec Thiès, remporté le tournoi de foot-ball 

 
NIANG ALASSANE a, avec Dakar, remporté le tournoi de volley-ball. 
 
 

Toutes nos félicitations à nos représentants qui se sont comportés 
dignement. 
 
 
 
 
 
 
 

_________ 



 
 
 
 
 

-   SECTION BRIDGE   - 
_______ 

 
 
 
 
 

Chaque année, la section BRIDGE organise trois tournois intérieurs, 
de chacun 8 séances. 

 
Le classement est donné par la moyenne réalisée dans les 5 meilleu- 
res séances du tournoi. 

 
Quelles sont les positions actuelles ? 

 
 

Ier TOURNOI IIème TOURNOI 
 
 

1° Mme THIBAULT 67,75 1° MM. LASSERRE 
et THIBAULT 61,56 

 
2° M. THIBAULT 64,36 3° Mme THIBAULT 

et M. RODOZ 61,39 
 

3° M. RODOZ 64,25 5° Mme et M. BARATEAU 58,58 
 

4° Mme HOUTE 56,95 7° Mme HOUTE 
et M. THIEBAUX  58,41 

 
5° Mme et M. BARATEAU 55,54      9° MM. HOUTE et GAUTIER 57,04 

 
7° M. THIEBAUX  11° M. BOCK  51,95 

 
8° MM. HOUTE et GAUTIER 54,68      12° MM. TAMALET et PENIN 51,62 

 
10° M. TAMALET 52,83 14° M. DIAGNE 50,83 

 
11° Mme et M. VIGUIER 48,10 15° M. BARTHEL 47,66 

 
13° Mme DUFOUR 47,25 16° Mme DUFOUR 44,83 

 
14° M. BARTHEL 45,93 17° Mme et M. VIGUIER 44,45 

 
15°  M. DIAGNE 45,24 

 
16°  M. COURY 42,66 

 
17°  M. BOCK 41,95 

 
 
 
 
 
 

______ 



 
 
 
 

-   BOULES   – 
____ 

 
 
  

SORTIE A THIES DU 22 MARS 1970 
CONCOURS ANNUEL DES COMMERCANTS 
doté de 100.000 F de prix 

 
 
 

A l'appel, 43 triplettes sont inscrites. 
Les diverses sociétés régionales sont représentées : DAKAR, 
KAOLACK, RUFISQUE, THIES, TAIBA. 

 
Il est notamment remarqué, avec satisfaction, l'importante 
délégation des contaminés de la boule ... de TAIBA que sont : 
Mme DELMOTTE - MM. GOURNAY - ANINAT - AUZAS – CALVIER - 
BENOIST - DENAJA Lucien - DELM0TTE - JAMOTTE - RENAUD – 
HOPP - DEFRANCE - SAUVIER - DENAJA Gérard - BISSON. 

 
Dès les éliminatoires, une de nos meilleures triplettes mani- 
feste ses ambitions et démontre ses possibilités. 

 
En effet, en quart de finale, elle inflige une retentissante 
"fanny" à l'une des formations fanion dakarois. 

 
En finale, le score de 18 à 2 en faveur de nos brillants repré- 
sentants : MM. AUZAS - CALVIER - BENOIST, témoigne de leur net- 
te supériorité dans ce tournoi. Ils sont crédités des félicita- 
tions de tous. 

 
La remarque particulière à l'encontre des nombreux représen- 
tants de notre Société démontre, une fois de plus, que la sec- 
tion BOULE roule toujours sur l'entrain, la bonne humeur, 
l'esprit d'équipe et s'en porte bien. 

 
 

CONSOLANTE DU CONCOURS DES COMMERCANTS DE THIES 
 

Nombreuses équipes inscrites parmi les éliminées du matin. 
 

Là encore, une de nos triplettes composée de MM. BISSON – 
GOURNAY - DENAJA Gérard, se qualifie pour la finale. 

 
Le score étriqué de 18 à 15 en leur faveur n'en est que plus 
méritoire, car les genoux de nos deux cadets ont dû souvent 
flotter en face des briscards roués de ce sport. 

 
 
 
 
 
 

HILLAIRE. 



 
 

T A I B A 
______ 

 
 

Au sommet de Seuth-wakhal, je te vois déjà. 
Tu ressembles à un bateau, dans l'aube. 
Tu parais un paquebot transatlantique. 
Le Brahmaniste te confondrait au temple d'Angkor. 
Le Bonze croirait voir sa pagode. 

 
** 

 
Au travail ! Au travail ! Electro-Mécanique debout. 
Qu'on t'entende de partout. 
Que la galaxie éblouissante rayonne autour du soudeur, 
Que sa radiante lumière séduise le passant. 
Que la scie et la lime fassent chanter le bois et le fer. 
Que le lourd marteau rythme cette musique. 
Que le tour et la fraiseuse grignotent le métal. 
Au travail, "gagni" ! Changez, cherchez, modelez, inventez. 
Que chacun fasse progresser la technique avec son outil. 
Les Ressources de l'esprit sont inépuisables, 
Avec la volonté, la Science triomphera dans la simplicité. 

 
** 

 
Pompes soixante-quinze ! 
De la jetée-mine, je vous entends bruire avec force. 
Vous avez appris à caqueter ensemble avec les canards sauvages, 
Ils viennent du canal à schlamms t'apporter leur merci. 

 
** 

 
Soixante-dix ! Soixante et onze ! Soixante-douze ! 
Pompes aspirantes, pompes refoulantes 
Vos trompes plongées dans ce grand Bassin, 
Vous buvez à grandes gorgées pour barder vos muscles. 
Vos veines serpentent dans la Laverie gonflées de pression. 

 
** 

 
Toi, Laverie ! Ton installation magnanime a répondu 
Présent, aux appels des techniciens. 
Elle a prouvé la maturité de l'esprit humain, 
Maturité acquise au terme d'un long effort. 
Tapis convoyeur surgissant de la Flottation, 
Tu franchis la grand'route d'une grande foulée. 
Pour te hisser au toit du Four, 
Le B2 t'y accueille, le C te prolonge en gaule. 
Tu surplombes ce grand désert de phosphates, 
Désert unique de la savane. 
Tu fais de grands tas et tu pivotes à petits pas. 
Tas de phosphates, ton frère stérile te fait signe, 
Triste séparation de jumeaux terrestres. 

 
** 

../.... 



 
 

/... 
 
 
 

Stérile, sable blanc, sable gris, 
Sable moutonnant du Gohbi. 
Je suis souvent venu remplacer tes tentacules : 
Pick and Poll, Pick and Poll, pour te faire un lit, 
Ensuite t'auréoler avec des colliers P.M.G. 
Le soleil en succédant à l'aurore vermeille, 
Fait briller en mille éclats ta silice et ton féral. 

 
** 

 
Mine ! Ta roue-pelle te libère de ton écorce, plus aisée qu'une noria, 
Elle veut que tu sois mine. 
Mine ! Tes draglines étalent ton corps, 
Ils prouvent que tu es mine. 
Avec ta couverture, ils font des tas d'ergs. 
Avec ton corps, ils font des tas de regs. 
Mine, à TAIBA tu es mine, ailleurs phosphates, 
Ton ensemble Phosphates de Taïba, 
Phosphates de première qualité. 

 
 

** 
 
 
 
 
 

O'GAY (Flottation) 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 



 
 
 

-  PAS D'OS DANS LE FROMAGE  - 
________ 

 
 
 
 

L'affaire, d'après Alexandre, serait un jeu d'enfant ... 
 

Alexandre était une célébrité dans l'art du cambriolage et 
je ne l'avais pas revu depuis ces années folles. Comme je 
quittai le bureau ce jour-là, quelle ne fut pas ma surpri- 
se d'entendre derrière non dos : 

 
- Alors, petit, pas d'os dans le fromage ? 

 
Cette façon de saluer n'appartenait qu'à un seul homme. 

 
- Alexandre ! m'écriai-je en faisant volte face. 

 
Après s'être enquis de mon état de santé, tout en éprouvant 
à grands coups la solidité de mon omoplate, Alexandre m'en- 
traîna vers sa voiture, une Corvair arc-en-ciel. Je songeai 
à ce moment qu'Alexandre persistait à choisir des automobi- 
les assorties à ses cravates. Les gloires de la pègre culti- 
vent avec soin ces traits d'originalité qui, selon eux, 
rehaussent leur prestige. 

 
Nous roulions depuis un instant quand le silence qui planait 
éveilla en moi un soupçon. 

 
- De quoi s'agit-il ? demandai-je d'une voix étranglée. 

 
Alexandre freina plutôt brusquement et rangea la Corvair sur 
le bas-côté. Puis, dans un silence exaspérant, il sortit d'une 
poche intérieure un cigarillo à sa marque puis une feuille de 
papier jaunâtre, pliée en quatre, qu'il me tendit. 

 
- Alex ! je ne marche pas ! 

 
Mes yeux ne le quittaient pas et j'avais lâché ces mots pres- 
qu'en criant. J'ajoutai que cette époque était révolue, que 
maintenant j'étais marié, père de famille et que ... 

 
- Mire le fafiat, fiston, lança-t-il inflexible. 

 
Après une hésitation, je dépliai fébrilement le papier. C'était 
un plan et, plus précisément, un plan de chambre à coucher. 
Deux croix avaient été tracées : l'une auprès de la tête du lit, 
l'autre, extérieure à la chambre, à proximité de la fenêtre. Je 
relevai la tête et Alexandre m'expliqua. 

 
De passage dans notre ville, la Comtesse de Montchamp logerait 
cette nuit même à l'Hôtel Embassy, Chambre 17. La grande dame 
possédait un collier de perles qui, d'après Alexandre, nous 
permettrait de remplacer "les lentilles par du foie gras" pen- 
dant pas mal de temps. Ce collier, selon toute vraisemblance, 
 

.../... 



 
 
 

/... 
 

 
serait déposé sur la table de chevet - première croix du plan – 
pendant le sommeil de la Comtesse. De plus, à cette époque 
chaude de l'année, la fenêtre de la chambre serait forcément 
ouverte. Il suffirait que je m'installe sur la branche d'un 
arbre admirablement placé - deuxième croix - et de prélever 
l'objet à l'aide d'une perche en aluminium, munie à son extré- 
mité d'une lampe et d'un crochet. 

 
- Mais, enfin ! Pourquoi moi ? Alex, tu ne peux ... 

 
Il me coupa la parole pour me démontrer que j'étais l'homme 
de la situation, agile, léger, adroit, bref irremplaçable. 
Il m'assura qu'avec moi, comme autrefois, ce serait du "tout 
cuit" et qu'il n'y aurait "pas d'os dans le fromage". Sensible 
bien malgré moi à tant d'éloges, je finis par accepter sa pro- 
position. 

 
Il me déposa chez moi et, dans la soirée, prétextant une par- 
tie de cartes, je laissai ma femme et mes enfants. 

 
Vers minuit, le coeur en chamade, j'étais en place sur mon 
arbre, équipé de ma perche. Comme toujours Alex avait vu juste. 
La fenêtre était entrebaillée. Je la poussai prudemment et 
aperçus, à l'aide de la lampe, la Comtesse qui par chance tour- 
nait le dos à la fenêtre. Sur la table de chevet, tel un ser- 
pent lové, le collier étincelait de mille feux. J'introduisis 
alors ma perche dans la baie et me rendis compte qu'elle était 
trop courte. J'avançai un peu sur ma branche et refis une ten- 
tative. Encore trop court ! Nouvelle progression de quelques 
centimètres. Zut ! la branche pliait sous mon poids. Tant 
bien que mal, j'approchai à nouveau ma perche. Cette fois 
j'étais à portée. A l'aide du crochet, je m'emparai du tré- 
sor et le ramenai avec précaution vers moi. J'allai le sai- 
sir lorsqu'un craquement sinistre retentit. 

 
- La branche a cédé, pensai-je en tombant dans le vide. 

 
Je ressentis un choc violent à la tête et c'est alors que je 
me suis réveillé, tout hébété, au pied de mon lit. 

 
 
 
 
 
 

RICHARD. 
 
 
 
 

 
 

 
____________ 



 
 
 
 
 
 
 

-   CASSE-TETE   - 
______ 

 
 
 
 

TIRONS LES CARTES .... DE VISITE 
 

Quatre hommes jouent aux cartes : un sénateur, un peintre, 
un avocat et un médecin. Leurs prénoms sont, au hasard, 
Alfred, Alexandre, Albert et André. 

 
Trouver le prénom respectif de chaque personnage sachant 
que  
- Alfred et le peintre sont en mauvais termes avec Albert 
- Alexandre est très lié avec le médecin 
- Albert est apparenté à l'avocat 
- Le sénateur est un excellent ami d'André et du médecin. 

 
 
 

METTEZ-M'EN UNE DOUZAINE 
 

Une poule et demie pond un oeuf et demi en un jour et demi. 
Combien d'oeufs sept poules pondent-elles en six jours ? 

 
 
 

UN ARRIERE-COUT DE BOUCHON 
 

Une bouteille et son bouchon valent ensemble 110 francs. 
La bouteille coûte 100 francs de plus que le bouchon. 
Combien coûte la bouteille ? 

 
 
 

DE PERE INCONNU 
 

Je n'ai ni frère, ni soeur, mais le père de cet homme 
est le fils de mon père. Qui est cet homme ? 

 
 
 
 
 

(Solutions dans le prochain numéro) 
 
 
 
 

_________ 




